
MAIGROS — Épisode 89 — VOL D’UN SAC ET SES CONSÉQUENCES 
 
 

Rentré bon dernier du déjeuner au Lolotte’s Bar, Maigros s’enferme à quadruple ver-
rous dans son bureau et se prépare à s’astiquer avant de piquer un petit roupillon qu’il est le 
seul à trouver bien mérité. Chibre au clair – ce qui n’arrange pas l’odeur de l’antre – il est en 
train de chercher un truc salace sur Internet quand la sonnerie du téléphone interne retentit. 

— Wé ? 
— Tu vas avoir de la visite, mon gros, susurre la dive.  
— Hein ? 
— Désolé de te faire bosser si tôt dans la journée mais tu vas prendre une déposition.  
— Et les z’aut’, kès qui foutent ? 
— Cageoque et Poireau sont partis voir Irah à l’hosto et Snot travaille avec moi. Te 

plains pas, elle est mignonne… 
Maigros a juste le temps de remiser son artillerie dans son pantalon que l’on frappe à sa 

porte. Il tire les quatre verrous en maugréant et ouvre. Devant lui se tient une jolie femme en 
pleurs, aux cheveux bruns et à la peau cuivrée, vêtue d’un long manteau noir. 

— C’t à quel sujet ? 
— C’est pouw déposer une plainte, Inspecteuw. On vient de me voler mon sac. 
— ’Trez… ’sseyez-vous… Vos papiers… 
— Ils se twouvent dans mon sac, Inspecteuw. 
— Comme par hasard… Nom ? 
— Sheila-Khan, en deux mots. S-H-E-I-L-A-tiwet-K-H-A-N. 
— Prénom ? 
— Kikimalè : K-I-K-I-M-A-L-E accent gwave. 
— Kikimalè Sheila-Khan… ’core pire qu’dans l’épisôt’ 28 ! Où c’qu’on s’en va, là ?  
— Pawdon ? 
— Rien. C’est d’qu’elle origine, ça, vot’ blaze ?  
— Mon pèwe est Zimbabwéen et ma mèwe Bhoutanaise.  
— Wé… Le Zimbabré et… le Boutanal… Avec tous les nouveaux pays qui rent’ dans 

l’union européyenne, on finit par plus s’y r’trouver. Bon, c’est ’core quoi, vot’ problème ? 
— Il y a un quawt d’heuwe, dans la wue de la Montagne où je faisais du shopping, un 

homme est passé en couwant et m’a awaché mon sac. Je me wetwouve sans awgent, sans 
cawte de banque et je dois wentwer en Fwance demain. 

— Sans fric et… sans papiers ! Faut faire attention à vos affaires, ma p’tite dame ! Vous 
vous êtes foutue dans un sale pétrin. Z’êtes de quelle nationalité ? 

— Double : zimbabwéenne et bhoutanaise. 
— Vous avez d’mandé l’asile politique en France ? 
— Non ! J’ai un passepowt en wègle ! Je suis en vacances en Fwance chez mon oncle. 

J’étais venue diwe bonjouw à des amis qui habitent Chawlewoi.  
— Et y z’habitent où, vos amis ? 
— J’ai l’adwesse et le téléphone dans mon sac. De mémoiwe, je sais plus… 
— Bon, je résume… Vous êtes d’origine étrangère et sans papiers sur le territoire belge, 

donc en situation illégale. Bien, quelle est ’core la procédure avec les illégaux ?... 
— Pawdon ? 
— J’vais d’voir vous envoyer dans un cent’ fermé vu vot’ situation d’illégale. J’peux 

pas faire autrement, c’est la loi. Kès j’y peux, moi, si vous êtes étrangère et sans papiers ? 
— Mais ! Mais ! C’est impossible ! Il y a cewtainement une solution, Inspecteuw !  
— Mmmm… P’t-êt’ bien… Vot’ nom, y sonne comme une question… Si dans un quart 

d’heure vous vous la posez et qu’vous savez y répont’, j’peux vous arranger un truc… 
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